
9 septembre

Après la dernière rencontre avec M. Olier pour qui le Seigneur lui avait demandé  
de prier tout spécialement, la Mère Agnès fit cette prière:

Mon cher Époux et Ami, j’ai accompli par votre grâce 
l’œuvre que vous et votre sainte Mère m’aviez confiée, 
et pour laquelle vous avez voulu que je demeure encore 
sur la terre. Vous savez le désir que vous avez mis en 
mon  cœur  de  vous  aimer  de  toute  son  étendue, 
uniquement et sans réserve; ce que, ne pouvant faire ici-
bas, j’ai toujours désiré d’aller à vous, pour être dans le 
parfait  amour.  Mon  cher  Ami,  ne  retardez  pas  mon 
bonheur:  tirez-moi  à  vous,  et  me  donnez  place  parmi 
ceux qui vous bénissent et vous adorent sans cesse; car 
si vous ne le faites, je crois que je mourrai de langueur à 
chaque moment.  Je vous remercie  d’avoir  écouté mes 

prières, et de m’avoir donné et fait voir celui que vous désiriez que je procure à 
votre Église par mes soins; l’ayant vu et le sachant à vous, laissez aller mon esprit 
en  paix.  Je  ne  vous  demande  pas  que  vous  le  tiriez  avec  moi  de  ce  monde, 
m’ayant fait voir qu’il vous devait rendre de grands services dans votre Église. 
Préservez-le du mal, ayez-le sous votre protection; faites-lui la grâce de n’aimer 
que vous, de n’être possédé que de votre Esprit, et de ne vivre que de votre vie. Ce 
sont les prières que vous fait votre pauvre servante, résolue de ne bouger d’ici 
jusqu’à ce que vous l’ayez exaucée. 

La bienheureuse Agnès de Langeac
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